
Cette Eglise appelée notre Mère 
 
 
R/ 
Cette Eglise appelée notre Mère, 
Dans l’Esprit nous l’aimons de tout cœur. 
Qu’elle vive à la gloire du Père , 
Sur les pas de Jésus le Sauveur! 
 
 
1 
Une Eglise avec la joie du vivre ensemble 
Une Eglise où tout croyant peut respirer, 
Osant dire ce qu’il aime et ce qu’il pense, 
Une Eglise au fort accent de liberté ! 
 
2 
Une Eglise où le silence est une écoute, 
Une Eglise où l’Evangile ouvre un chemin 
Quand le ciel est aussi noir que notre doute, 
Une Eglise qui pardonne et qui soutient. 
 
3 
Une Eglise pour les humbles de la terre, 
Une Eglise où tout un peuple se comprend : 
Il partage le festin de la sagesse; 
Une Eglise où Dieu se livre au coeur aimant. 
 
4 
Une Eglise où l’Esprit Saint redonne souffle, 
Une Eglise ouverte au vent de l’imprévu 
Dans un monde où les humains sont mis en route, 
Une Eglise qui conduit vers l’Inconnu. 
 
5 
Une Eglise traversée par des audaces, 
Une Eglise à la jeunesse relancée 
Qui s’arrache à l’habitude et ses impasses, 
Une Eglise où la Nouvelle est annoncée. 
 
6 
Une Eglise avec nos mots pour la prière, 
Une Eglise toute en chair d’humanité, 
Jésus Christ vient l’habiter de sa lumière, 
Une Eglise longue histoire des sauvés. 
 
7 
Une Eglise où Dieu révèle son mystère, 
Une Eglise avec l’amour manifesté, 
Que l’on dise : « enfin voyez combien ils s’aiment !», 
Une Eglise pour la vie du monde entier. 
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Ce chant est inspiré de la méditation écrite par Guy 
Deroubaix, qui fut  évêque de Saint-Denis (1927-1996) 
 

Faire Eglise du Christ 
 
Nous aimons notre Eglise 
avec ses limites et ses richesses, 
c’est notre Mère. 
C’est pourquoi nous la respectons, 
tout en rêvant qu’elle soit 
toujours plus belle. 
 
Une Eglise 
où il fait bon vivre, 
où l’on peut respirer, 
dire ce que l’on pense, 
une Eglise de liberté. 
 
Une Eglise 
qui écoute avant de parler, 
qui accueille au lieu de juger, 
qui pardonne sans vouloir condamner, 
qui annonce plutôt que de dénoncer, 
une Eglise de miséricorde. 
 
Une Eglise 
où le plus simple des frères 
comprendra ce que l’autre dira, 
où le plus savant des chefs 
saura qu’il ne sait pas, 
où tout le peuple se manifestera, 
une Eglise de sagesse. 
 
Une Eglise 
où l’Esprit Saint pourra s’inviter 
parce que tout n’aura pas été prévu, 
réglé et décidé d’avance. 
Une Eglise ouverte. 
 
Une Eglise  
où l’audace de faire du neuf 
sera plus forte que l’habitude 
de faire comme avant. 
 
 
 
Une Eglise 
 où chacun pourra prier dans sa langue, 
s’exprimer dans sa culture, 
et exister avec son histoire. 
 
 
Une Eglise  
dont le peuple dira non pas 
« Voyez comme ils sont organisés, » 
Mais 
« Voyez comme ils s’aiment ». 


